
1 & 2 Pierre

Duane Warden

Ceci fait partie de la série

De



1

JUDE

EPITRE de Jude ressemble énormément à
celle de 2 Pierre. En fait, à certaines occa-

sions, Jude emploie exactement les mêmes mots,
les mêmes expressions que 2 Pierre 2. Il convient
donc d’étudier les deux épîtres ensemble. Le sujet
et les soucis de ces deux lettres sont loin d’être ceux
de la première épître de Pierre, mais ils sont tout de
même importants pour le bien-être et la vitalité du
corps de Christ.

AUTEUR
Jude s’identifie comme “serviteur de Jésus-

Christ et frère de Jacques” (v. 1). Si nous pouvons
identifier le “Jacques” en question, nous aurons
identifié Jude. Le Jacques le plus connu de la
première Eglise était assurément Jacques le frère
du Seigneur (Ac 15.13 ; 21.18 ; Ga 1.19), auteur de
l’épître de Jacques et à qui le Seigneur est apparu
après sa résurrection (1 Co 15.7). Jude n’essaie pas
d’identifier Jacques, cela est apparemment inutile ;
seul un Jacques de la première Eglise jouissait
d’une réputation telle que la seule mention de son
nom suffisait à l’identifier. Le seul autre possible,
Jacques fils de Zébédée, avait subi le martyre
plusieurs années avant la rédaction de cette lettre
(Ac 12.1–2).

L’Evangile nous dit que le Seigneur avait
plusieurs frères : Jacques, Joseph (Joses), Simon et
Jude (Mt 13.55 ; Mc 6.3). Pendant le ministère de
Jésus, ses frères ne croyaient pas en lui, se joignant
même à ceux qui se moquaient de lui (Jn 7.1–5). Il
est possible que Jacques soit le premier à avoir cru
en Jésus ; il a peut-être enseigné les autres. A
l’époque de la rédaction par Paul de la première
épître aux Corinthiens, les frères du Seigneur
étaient devenus des évangélistes et enseignants
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bien connus (1 Co 9.5). Ni Jacques, ni Jude ne
revendiquent le lien de fraternité avec le Seigneur
dans les premiers versets de leurs lettres. Il suffisait
pour eux d’être les serviteurs du Christ.

SITUATION
La description des faux enseignants dans

l’épître de Jude ressemble à celle de 2 Pierre 2. Les
situations étaient si semblables qu’il semble que
Jude emprunte plusieurs termes de Pierre. Pierre
avertit généralement au temps futur (“beaucoup
les suivront”, “ils vous exploiteront”, etc., 2 P 2.2–
3) ; Jude indique au temps passé que des faux
enseignants se sont immiscés dans les assemblées.
Jude a espéré écrire une lettre plus encourageante,
mais la menace représentée par les faux docteurs
est telle qu’il doit leur écrire pour les exhorter à
combattre pour la foi (v. 3).

La lettre de Jude soulève bien des questions
sans réponse, et d’autres questions auxquelles nous
ne pouvons trouver qu’une réponse approxima-
tive. Ce qui est clair, c’est que les paroles de Jude et
de Pierre se soutiennent réciproquement. A défaut
d’informations plus précises, nous présumons que
Jude adresse sa lettre aux mêmes assemblées que
Pierre. Il est possible que chacun a eu une influence
particulière sur certaines assemblées précises. Jude
emploie les mots de Pierre sans doute pour démon-
trer clairement sa solidarité avec l’apôtre contre les
enseignants qui troublent les assemblées par leurs
faux enseignements. Jude écrit sans doute quelques
années après la rédaction de 2 Pierre, ce qui situe
l’épître de Jude à la fin des années 60 ou au début des
années 70 après Jésus-Christ. La lettre ne contient
aucune indication du lieu où se trouvait l’auteur,
ni de l’histoire de ses relations avec ses lecteurs. ◆

L’

© VERITE POUR AUJOURD’HUI, 1999, 2002
Tous Droits Réservés


